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' da‘etfaux of se débattens les hommes
5 ‘politiques: | 5

: M., Loubet ‘provers quelques, diff -
“l'eultés À ‘former.Aniministére homogèsie.
: ‘Nous Jduisouhaitèfis-‘d'avoir- la main{i}

‘assez. heureuse gost" eastnous:Maire
regretter. ‘celui:qui vient deentdpt

=MOVE NEESPomPOUTOUES
-; Québec, ‘21—M. S. Parent, premier

| ministre, est de retour de Chicago ou
plus exactement de Bombonnais (Il-
linois) où il était allé terir son petit-
fils sur les ‘fonds baptismeux.

| Le Conseil des Ministres est convo-
qué pour mardi. On. croît qu'à cette’
réunion l'incident Monct rera soulevé.’
Les amis de M. Parent ne se génent
pas pour dire que jamais M- Monet |
n'entrera dans le cabinet ct qu’il res-
tera simple député avec ron- indépen-
dance ou son ‘programme nationaliste,
"A la méme séance, on discutera la.

question’ de savoirqui sera-nomméora-
teur. On parle avec pérsistance de M.
Philippe Roy, mais quelques<uns- tien-
nent bon pour M. Maurice Perrault ou
pour M. Auguste Tessier:

 

 
 

ohdances devront otre
dinesBON;1685rue|  

 deôtes. nentra, il. y.a,¥
quaranté-‘ans,: ‘comme‘simple
chez des. banquiers.re de Maryil
les Zafiropoulo, *. ui' Finltiérént "a
grandes opérations;‘du:
fafinance,°”

Il se. fit ensuite. tecevoir‘avoëat,-pi
se distingua dans. de journatisme‘qui le 15

| conduisit- directement à" ‘a.: députatiôn:
En-1871, il.“était. ministredu. Comme:
ce, en 1887 ilétait. chargé’ de” com
un ministère et il prenait, lo -présidense'}
du conseil. Il fut, ministrz des finances |
plusieurs’ foisen: 1880-9702, Aptis
l'affaire de Panama, il seretira de a

, politique. ‘active, Il y ‘intra ‘bientô
que hon.5rmcrtdct comme sénateur des Alpes Maritimes,

MM. Philippe Roy et F. X. Dupuis. | mme le 7 Juin, 1502, du cab
"Qui présentera Vadresser Le choix | 11 appartient au grou: républicain|’|

n'est pas encore décidé. Le bruit qui radical. S'il réussit -à, former un mi
a. couru que ce serait M. Monet ne ren-. nistère, il s'occupera surtout d'assurer.
contre que des incrédules. Si M. Per- Padoption de son projet de Joi- d'inrpôt
rault n’est pas nommé orsteur ce pour- sur le revenu, et il laissera “dans l’om- Ç
rait bien être lui qui serait priéde le {pre la question de la sépasation de l'E-
faire. .. |glise et de VEtat, assez maladroite-

L'hon. sénateur Choquette était ici mént  soulevée par-M. Combes. Mais
ce matin. Un de ses amis nous affirme il. est fort douteux que :M: “Maurice

Jaw'il a cuune longue entrrvue à Mont- Rouvier puisse composer un cabinet qui):
réal, à l'hôtel St-James, avec M. D. laura l'appui de tous les groupes avan- à
Monet auquel il aurait raconté quel- cés de la Chambre.
ques incidents fort intéressants qui se 10
seraient passésà Ottawa m présence de :
l'hon. M. Parent, de M. Pickerdike et L’hon. M. Fisher‘et M. Adélard
de M. M&orkill, iat qui auraient. dé- Turgeon. assisteront merc'edi à la 23e

montré qu'il avait jamais ‘été ques. convention dela société dd'industrie lai-

tion dé confier un portefcuille au dé- tière de Ia province de Québec, qui a
:|puté de Napierville. lieu à St-Jean.

Une grande nouvelle pour terminer.
La querelle Parent-Choqueite va se ré-
gler, et la réconciliation sura lieu très
prochainement, ici même, chez un per-
sonnage influent où les Ceux anciens
amis se rencontreront comme par ha-
sard pour se donner la main et chacun
dira: tout est bien qui finit bien.

Les adversaires de M. Parent conti-
nuent toujours, à Montré«l surtout, à
faite circuler le bruit de sa retraite.
Ils prétendent qu'aussitôt après avoir-
réglé les incidents Choquette, Bruno

‘Nantel ct Legris, il se retivera.
Démentez ce bruit. M. Farent est et

 

 

Depuis 35
pays,sans en ex-
5suii-antéricaines,-
18” grande. consoni-

 

éfinbes sera’ diverse-
histoire, suivant qu'on
alizts de sa politique
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Hier soir, réption intime chez M.
Achille Bergevin, M.P.P., qui n’est pas
candidat à la place d'orateur, Les amis
du député de Beaufarnois qui lui ont
prêté le secours de leur éloquente pa-

role pendant les élections étaient au
nombre des invités. :

LE

On annonce que M. Thomas Coté
serait chargé par la commission de
construction du Grand-Trunc-Pacifique

de faire l'historique des travaux qui
sont actuellement entrepris pour loca-
liser la future voié du Transcontinen-

 

—

LACOMBE àROCHER
AVOCATS

1608 Notre-Dame
‘Tel. Bell Main 1945.

ects satisfaction non déguisée qui
nedans tous les organes de

Un
ae ne
viiCon sera wussi sévére-

 

élation qui a été décou-
ublication des fiches se-
“dla Franc-Maçonne-

restera premier ministre. Los paroles de
Sir Wilfrid Laurier à la Chambre “ no-
ble fils d'un noble père ”, lc consacrent

tal National.
20Semen

Le meilleur traitement pour les per-
sonmes adonnées aux liqueurs, fait dis-

tredans l’espacede 8 jours tout

Les aspirants orateurs, MM. F. Du-
ouis, Jean Prévost, Maurice Perrault,
Philippe Roy, Achille Bergevin, ont dé-

| filé cette semaine chez le t:illeur Char-

éair deboire. Dr Jhérien, 1813 Saint, |
goyr longtemps encore à son poste. Denis. Tél. Est 1094. .

17
Nous attirons l'attention de ‘la Com-

mission des Incendies sur une question
fort importante qui relève de son ad-
ministration. -

Il existe à Montrgal quelques grands

magasins qui n’ont pas assez de portes
de dégagement, dans le «as où le feu
éclaterait dans un des rayons.

À de certaines heures de la journée,
il y a dans ces magasins, icpuis le sous-

sol jusqu'au troisième ou quatrième
étage, un public nombreux. Si mal-

heureusement une panique se produi-

sait, les portes sont insu{fisantes pour

permettre à ce grand nombre de fem-
mes, acheteuses et. employées, de sortir

facilement dans la:vrues
En hiver, les issués sont encore obs-

truces par un ct deux tahbours devant

lesquels viendraient se h:urter les gens

pressés de sprtir.

Nous ne voulons citer :ucun maga-

sin en particulier, car notre Péclamation

a un caractère général et n'a en vue que
l'intérêt lu public. Mais il sera facile

au dépärtement de l'incendie de s'assu-
rer que plusieurs immesh'es où sont

installés des magasins à rayons de-

vraient avoir cing ou six portes de

plus pour faciliter l'écoulement du pu-
blic.

N'attendons pas d'avoir à déplorer
un accident pour prendre des précau-

tions

On a exigé de tous les théâtres, de
certaines églises, des ateliers, que des’
ouvertures plus nombreuses soient
aménagées pour la sortie du publie. Il
semble qu’on ait oublié les grands ma-
gasims dans lesquels à l'heure des fa-

| meuses ventes d'occasions, il y a sou-
vent de cing 4 six cents personnes. Que
l'on demande au chef Bæoit un rap-
port sur Cette question et l’on verra
que nous n'exagérons pas à plaisir la
situation. |

20°

M. D. Monet était à Montréal hier.
Il est parti pour St-Rémi dans là soirée.

__49 RUS RACHEL). ALCOOLISME

AVOCAT.
Ho.-25 rue St Jaoquèe, |Montréal

HOTELS

HOTEL GERVAIS
21-28-26-37 Plaoe-Jaoques-Uartier
Près de l'Hôtel de Ville, du Palais de
Justice, des bateaux ot des chemins de
fer.

J. E. GERVAIS, Prop.

MEDERIC HOTEL LIVRES,Etc,

M. DUFOUR, Prop. Ee Protpte Execttion ef Prix moderes « « «
641, 643, 645,tue Notre-Dame | SN — : —~

'

mas Moorus, à l'égard de son roi in-| [En face du Parc Riverside Informez-vous de nos prix avant d'aller ailleurs.

’ Dr SQUMISSIONS reront reçues par | :
e D&

grat? MAISONNEUVE ‘ partement-dy Recent, de, Motéricufju

Qui ne songe à ce grand Christophe = qeauvat février.1 3. ces hesdésirantcon-
. ure uh couteat de trols Auses Doûr Tefourniture

Colomb, découvreur d'im monde ctf de ta Naphte de Bois devant.être craployé pour

mourant dans un cachot? Qui peut ou- 1e morufacturage des Kaprits Methyliques.

blier Copernic, découvreur de milliers

Chaque soumission dolt spécifier le prix au
gate, révul-er d'nne force moindre que 57Over

de mondes persécuté par une foule de

gens à qui il montre les nouvelles

f à l'Hydromêtre Sky et d’une qualité qui

voies célestes,

devra être appron at le Département.

Mais trève de citations historiques,

1! re tent
1887-1899 Ste-Catherine aeeemotsécrits‘Soumission. pour.In

sautons par-dessus l'Atlantique, tou-

chons du bout de l'orteil Montréal ct

MONTREAL€CANADA. a te de Bois" et fire adressée au Député Mi

Fntrées Dominique nistre do Rereny de l'Intérieur.

2807 rg oeuit ar ordreHIMSWORTH, Secrétaire,

asseyons-nous un instant au sénat du

Canada, dans les meubles des million-;

naires du Sénat, comme dirait l’hon

Repas À la Carto Prix 0

Chefde Ouisine Français Département du Revenude rauuérieur,

Liguori Béique.
Trois ans durant le sénateur de De-

Divers servis aux résidences privées dans 15 ‘ )

minutes d'avis.
—_—

lorimier a travailler à entrainer, à doser,

à niveler, À éduquer, à instruire les sé-

JOS. GRAVEL, Prop. = j

: J. STE-MARIE
A epreñeus-Peintre

Hotel Boileau = TS
nateurs du pays La Mutual Reserve
Pund tui en a rendu les plus éclatantsrrrev51 POINTE AUX TREMBES, P0.

rois Blanchissage et Tapissage, une Spé-

jours depuis six mois, sur l'autel des J E.BOILEAU, PropProp.

cialité. ‘

Adressez-vous ici pour votre ménage }. -

écorchés de la Mutwal. Seul le séna-

tear Cloran n'a pu s’y faire brûler Premier’Herdduidébarcadère:

JOSEPH HOOFSTETTER ;
EntFepreneur de Pompes Funèbreset|

Maître Uharretier,

239 rue Visitation Tel. Est 1561
Voitures donbles et simples pour

Babténies, Mariages et Enterrements.

“gens de tous les partis ne
pas encourager. Vouloir se

i la valeur d'officiers et

 

lebois pour prendre mesure de la robe
qu'ils endosseront le 10 février, à Qué-
bec.

PANCARTES pe
ov+ MEMORANDUMS'

——0
 

ligrala patris ossa mea non habebis.
M. Tortg a bien raison de dire que
l'histoire se répète. Au Canada, comme
l’histoire est courte, elle se répète plus
souvent.

Depuis les beaux jours où le grand
patriote romain prononça les paroles

mémorables que nous publions plus
haut, maint seigneur et maint vi-

lain de la politique ont eu ! occasion de
prononcer les paroles acerdes du vieux
latin.

Pour n'en citer qu'un exemple, qui ne
se rappelle la juste douleur de ce Tho-
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etd'Excursionsss-

PAMPHLETS
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BOIS À VENDRE—Slabs sciées
$1.00. Epinette sciée, $1.50. Merisier
et érable sciés, $1.75 le gros voya c
Meilleur charbon enthtacite, an plus
bas prix du marché, ainsi que oin,
paille, avoine, son, moulée, cte, Oscar
Dmit & Frère, 245 Cadieux. ‘Tél.
Est, 1532. Tél. Marchand 740.

ir; veson territoire. Que le gou-
griemint:ait le droit *de connaître la
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à personnel remarquable d’am-
bussadeu $ et de plénipd‘entiaires, la

;fpbltghefrancaise a brillé à l'extérieur
; SE ustre qui efface les taches de I'ad-

    TéL Bell, Est 1159-1043

Ld Cae PSID Hot Le fameux Re- 6tp 3 sase vend-dans les Principa-
wède du Dr Hinet L'HERBELETTE les Pharmacies & $1 dela
bouteille. Envoi patL ress,Se25 la'bonteille. Dans les places non desser-
vies prl’ express, demandez à votre fournisseur de. vousprocurer ce remèle

rou Po tites écrivezà la Cle y Dr Pinet,
éprouvé. “fit Laurent, PQ. oh

pacifiques, mais elles ont
importance telle que rien nes

ans le monde sans que, la
soit consultée,  

 

VENEZVoi.
g'4GRANDfait au président Loubet une

i a honoré la République en

 

© nous tongs 1, ’
“ERais

ry
Be la Triple-Arjance, s'est

de la Franee, « les échan-

‘la”veprise des tuations com-

Med tendra plus intime.

d'automne. ;

Coin Ste-Gatherine et Letourgeux:
même une allumette!

=

Tous leS-sénatqure depuis Watson, en ~~
Maisonnonve.

descendant À Young, et de Young en TEL 16i.rmn

remontant à Whtson, ont rntonné après HOTEL QUEBEc BEAUMIER Fil MAY

le dernière session, dirigée par le sujet so de
de cette notice, le cantique bien connu g-11 B 3 RN -- -. QUEBEC.| as

) LAFOINTE, Prep.

 

 

des chanteurs des psaumes de David:
Nunc dimittis servum fuum in pace.

C'était le plüs beau des sénateurs des
quatre douzaines de sénats qui se

° af dans le monde. Eb bien! pan!

or beauté, grandeur, dévousment, dévo- _
L'ingénienr Obalsld @ adressé & | tion, &oquence, science, expérience, ré- Seriesposta

commission de construct’ du Grand-

|

signation, audice, ambition, msgnani- | Les Plus Grandes;Salles de
¢ |Tronc-Pacifigue un rapport fort inté-

|

mité, longanimité, tout sest évanoul, — BILLARDet-POOL

grands |fessant, “dans lequel il fait connaître comme un songesuivant l'expression) MONTREAL,
[us»pue‘du facAbitibi renfermeé-

|

terrifante du poite' cité par:Verniolles|
2 | dans: son cours delittérature, =:

|, L7hon..Jo>,Ye ri onl

OlsimbresétPennderemitcee. my
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J veille s’amoncelaient, encore a. la place
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Jiquet, fragments. d

1 flambait en crépitant.

 

quelque fiddlit

écouterplusieurs

i- 8a fille ¢tla’baisa doucement,

   de pose il avait insensiblement relevé la
‘tête et, soudain appeléailleurs, son re-

{gard"avait oublié le vaste: papierrose...
tès' du -pupitre,-les feuillets écrits la  

 dans ‘lafièvre du làbeur,ils avaient
jetés. Mais ce n'étaient pas ces pa-

peintre Jchan Fouc-
une ‘longue et. pa-

tiente étude sur les.“ Arts‘décoratifs en
France au: XVe siècle,” que. les yeux

ie! Régnier ‘étuient allés cher-
du fournal-déployé. Lourds

n irrésistiblement - ‘attirés,
ils s’étaient-abattus-sur. un’ .portrai* de

, une photographie” qui. se’ dr
fine, claire,

‘où
“tré ‘
ges “consacrées au

     

    

  
    

  

   

  
   
     

   
   
   

  

  

un peu pâtie. D TE es
Dans la grande pièce  d'atmosphère

‘intime et grave,—retraite simple, pres-
‘que austère dont les seules-‘richesses,
quelquestableaux très anciens : de J’E-
cole flamande et de l'Ecole française,
ut certain” nombre dé livrés rares réu-
is sous- une vitrine, wi’ missel enlu-
miné ouvert sur. un lutrin, ne prenaient
guère la valeur d'un luxe qu'auxyeux
des connaisseurs—un feu de bois sec

 

  

    

 

  
   

 

La porte-fenêtre, qu'un store inté-
rieur monté très haut laissait dévoilée,
encadrait une délicate vision d'autom-
ne: un coin de pelouse, des feuilles

& | tombées, immobiles et légères comme

    

  
         

  
  

   
        

  

   

   

    

  

     

  

et; Lawrence, °

Pa à

rticulièrementanimée, -à ca 5;
" Splesfdeuret des scènes comiques-qu'ell

- exposeront. -Ce.sera d’abord une pièce
bouffonne'en.s actes’ de douze tableaux :
“Le- départ pour les-vacances” et une
longne série d'aventures amusantes au
“sujet d’un “Erifant égaré.” :;

   

LaVoyante
“delaSalette.

. NOUVEAUX DETAILS

Bur la foi de quelques journaux ita-
fiens, le Temps, de Paris, 4 annoncé la
mort de la voyante de la Salette; mais
son fait divers contenait quelques --in-
exactitudes de nom et de-faits qu'une
correspondance de Rome rectifie com-
me suit: .
“Ces jovrs-ci est morte 4 Altamura,

près de Bari, une dame française âgée,
établie dans cette ville depuis le mois
de juin dernier. Elle n’avait de rap-
ports avec aucune famille de l'endroit
et l’on ignorait même son nom. Seul
l’évêque, Mgr Cecchini, la connaissait
et elle lui.avait même été vivement re-
commandée,
“Chaque matin la dame inconnue se |'

rendait != cathédrale et assistait aux
offices. Un jour, l'évêque ne la voyant
pas à sa place habituelle, envoya sor
domestique prendre des nouvelles, mais
il trouva 1a porte_fermée. .

“ Sou t quelque malheur, Mgr
, Cecchini “prévint les autorités

“Täporte ayant été forcée, on trou-
va la vieille dame morte, étendue à

- terre. 4
“Idétonnement fut grand dans la

petit
l’inconnue était. Mélanie Calvat, la cé
lèbre Mélanie, de LaSalette, celle’ qui,
avec Maximin, prétendit avoir vu l’ap-

rition de la Vierge et donna ‘ainsi
eu à la fondation du grand sanctuaire,
objet de tant de pélerinages. 2

Mélanie était née en 1831. L'appa-
rition date de 1846. Celle-ci a donné
lieu À bien des contestations; en tout
cas, au ‘Vatican, on conserve le “fa-
eux secret” de la: Sal que Mé
x et Maximin auraient € à Pie

: e.longues années, Méla-
une ‘vie errante; elle a par-

; couru: plusieurs’ pays d'Evropé et a vécu
tique tempscachéeà: Dios,dans l'A

 

   
    

     
   

  

  
  
  

 

  
  

 

  
  

 

‘et qui seruit uneprophftie.
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lo niche: Lespersonaespre-
nant ee.train, peuvent rejoindre
4- Halifax:les transatlantiques
pourLiverpool.

Les trains partent de la gare
Bonaventure.

Brresu des Billets de la, Ville,

  

   
     
  

Livres, Journaux, Revues Illustrees

Anglaises et Françaises. -

2°,

 

  
143, rue St-Fnequesou à le Gare

’ "Bo; venture.

New-York Central
 GRANDE REDUCTION
    

    

 

  

& HUDSON RIVER R. R.
Les irgins quittent. la ‘gare Windsor comme

‘suit: 8.80 ah. quotidien,; exce te dimdn.
ges v.00 pm. quotidien, ur lute
es - mentaguey dlrondach. Malone,

\ Buffalo, Albany, New.York

 

Téléphone, Est 3394. . : CIGARES, TABAC

    
 

tica,
Syracuse, Roches
et toux les ts du sud,
“Train 1
8l-Timothée et Valleyfield : 8.80 u.m.. excepté
le dimanche ; 10. s,m., excepté le samedi et
le dahaticke ; 9,45 am, le dimanthe reule-
ment ; 58 pres samedi sectetment ; 5,10 §
pm. excepté le dimanche ; 7.00 pm, quoti-'{ fs
ennement.
Potr des billets, horaires, accommodation de

chars Pullofan et toutes autres informations,
s'acdregger an bureau de la ville, 130 rane Mt.
Jacques.

-H. J. HEBERT, RR
entdes bitlets de fa ville,

 
  

      

  

 

BARBOUR,
"Agentgénéal

“PACIFIQUE
<qLa
SERVICE DE CHAR DORTOIR

; La service de char-dortoir sera repris
lundi le À janvier, de la gare Windsor
310,10 p.m, Vous pouvez rester dans
le char jusqu'à 000 a.m. Prix du lit
91.60 seulement.
ai stapelsJoJanvier, ‘an ourdhul,
dimanche, le nqui, jusqu'à présent

IttaitIn PlaceViger Biba pour
te Agatheeples stations intermédial-

res, e£.au reteurquit£alt Ste Àgatto à

 

 

   

 

  
  

 

     
  
     

  
  

     
  

   

  7.00 p.tn.le mêms- jour, ne a
quaEt Jérome ob rovifandra,

    
  

 

BED DES BPR, Teneneques

HRI Ege ¥
Lye3

Torontod 4 fe toa p.m, Nia]
Ourje rlNEen) um

don. 720 pa, nh 30 ps qe Chicagoà
FROMoo 1° . : .

00 de cafésurcetrain.

ALetNEW-YORK
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pour Chateauguay, Beauharnols, mess

Profitez de nos

ESCOMPTES|
De zo a 50 pourcent

20 p.c.
de 815 à 830, Chaises de 85v à $1.00.

HI
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25 p.C.

SUR Ameublement de Salon, Salle à

Diner, Chambres 4 Coucher, à partir

SUR Ameublements de Salle à Diner,

Salons et Chambres A Coucher, à par-
tir de $88 A 860, Garde robes, Berceaux, Oouchettes
d'enfants et Couchettes Communes, Tapis
et Prélarte.

30 p.C.

Tapestry

SUR Ameublements de Chambres à
Coucher, Salons et de Salle & Diver, &

partir de $65 à 893, Oonthebtes de fer, Borenox et
Chiffonniers, Oommodes, Sommiers, Matelas,

Armoires à acgenterle, Bibitothà
binées, Canapés. Sofa-Îits et Bureaux-Fte,
chapeaux,

33;
tir do $100 A $250, Cabinets de Balon et de
Secrétaires et Pupitres, Tables de Salon et de
rie, Jardinières,

nC.

rte-

Bes pom:

  

SUR Ameublements de Salou,
à Diner. Chambre à Oouchéh,,

  

  
en rotin et. Chalses |

Pendales detaleais en Bréxelles, Wilton ef
Axminster, Rideaux et Draperiee,

: "taires,
 

C.

Palmes,” Ohalses
Prélarte,

bli thiqne, Oo ttes cuivre, Ecrans,othèqu ao! en cuivre,
ob Obcraleta,

SUR Pianos, Etagires, Brio-2-Brac,
Ohafses etBureaux d’af-

SURBtatuettes, Meubles dorés, Arti-
cles-de fabtaisio en bronze et, dorés,
dépareillées, Coupons de Tapis et

Tine visiteest sollioitée.- Ouvert lo soir jusqu'à 7 hrs. :
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| visage brouillé, plus

Jet qui paraissaient t

des papillons endormis; un massif de
chrysanthèmes ; l'entrée d'une allée

R: profonde, humide un peu;‘un banc qui
avait l’air abandonné; des arbres dont
les frondaisens à demi  dégarnics ct
toutes dorées s'éventaillaient en den-

Æ-| telles sur je gris mauve et vaporeux du
ciel...
On était au 1er novembre, au matin

de la Toussaint. :
L'instant d'avant, l’obsession de cette

date, de ceite belle fête mélancolique
des regrets ai fieurit les cimetières à
l’époque où les fleurs semblent plus
précieuses et plus fragiles, avait suivi
Gabriel dans sa lecture, Ven avait ar-
raché... Maintenant, la biographié de
Jehan Foucquet avait perdu toute no-
tion de la saison, du jour, de l'heure.

Si quelque miroir lui avait à cette,
minute montré le réflet de son visage
émacié, peut-être meme cût-il été saisi
de voir que ce visage n'était plus celui
d'un jeune homme et que, déjà, des
trainées pales nuangaient le blond de
sa barbe et de ses cheveux.

L'être de douceur et de beauté dont
il contémplait l’image n'avait pas de
beaucoup dépassé vingt ans. Et Gabriel
éfait tout à cette image, tout au mo-
ment de vie que l'application d’un pro-
cédé banal, que le jeu voulu d'un rayon
de lumière avait pu déticher soudain
de la suite ininterrompue des jours ct
des heures et fixer à jamais, dans la
grâce jeune d'une attitude, dans l'in-
tangible charme d'un regard.

ll y avait eu dans le-temps, dans l’é-
ternité, quelques secondes où Béren-
gère Régnier avait été réellement, com-
plètement telle qvelle apparaissaait Jd
sur le fond grisaille de la photogra-
phie. Pendant quelques secondes, ses
yeux s'étaient ouverts ainsi, pas plus;
sa bouche avait eu ce sourire sur le-
quel passzit comme un frémissement
de timidité; sa main s'était immobilisée
dans ce geste; sa robe avait fait ce pli.
Et, dix-sept ans plus tard, Gabriel re-
vivait ces secondes précises, oubliant le
temps qui les avait précédées, oubliant
le temps qui les avait suivies.

11 se rappelait... C'était au début de
leur vie heureure, de leur vie d'époux,
d'amants que Ja mort avait brisée si
vite, Bérengère avait dit: ‘ En posant,
je pensais à oi”...
Celle pensée d'amour, cn l'avait ar-

retée sans le savoir au moment où elle
passait dans les yeux bruns... Gabriel
la retrouvait, visible pour lui seul: " Je
nur en de force ct de volonté que pour
t'aimer et te suivre... aime-moi bien,
garde-moi bien imamterant... et prete-
moi ton courage... J'ai peur de la
vie!”
Jusqu'au dernier instant, les yeux

bruns avaient exprimé quelque chose
de cela, une tendresse passionnée qui
se donnait toute, sans partage, sans ré-
serve... et qui avait peur... it quand
la mort y avait cteint catte tendresse,
on avait craint que fe mari de Béren-
gère ne devint fou.

Gabriel n'avait par perçu. le bruit de
la porte qui s'était ouverte derrière lui.
Au contact des l&tres fraiches qui se
posaient sur son front, il tressaillit
violemment ct sc retourna, Jes prunel-
les élargies, encore toutes voilées...
puis, se ressaisissant, un peu confus, il
murmura: ;
“C'est toi, Sylvette… Dort-on bien

ay Clos Belloy?"
Et il embrassa la jeune fille qui se

pen . vers lui, caline, tendant sa

joue.
: “C'est moi, mon peti
fours mon .petit papa... dort bien à
n maison... toujours!... Ohl bien
mieux que chez Mlle Decharme!”

Elle souriait en inclinant un peu la
tête d’un mouvement qui lui étalt fa-
milier. Ses cheveux dun blond pâle,
bien lissés, bien tirés en arrière dans
une énorme natte, la coiffaient à la
chinoise, ne frisent qu'en contrebande
et par mèches menues autour de son

flot, sous Je bord
terne d'un canotier de feutre noir. Pas
grande, maigrichonne avec ut con et
des bras qui n'étaient qua trop minces

un peu
sa con-

èrel... Bon-

longs,
gauche ét comme indécis= de

{ tenance et de ses gestes, elle portait,
sans élégance et dans une évidente in-
différence de l'effet produit, son uni-
forme pes penslonnaire, une HeJe
se deégayée d'un petit co c
one pèlerine de mémedore Bien
.que ges seizeans fussent accomplis, on
ne = eût - gre. cm,que Ter
- Un: instant, er rega eu

dels pris soudain,
  
   

  

‘et les visites de
ghs coin:

  

 

  

‘'Marie-Jos au
était:seuleA bercer, il: prit

+Tu’ sors; ‘mignnone?” derhan;
S'avisant dela raison“d'être”du?
peau’ ct ‘de erine, © LT

papa... Je viens ‘de lé

 

"Je rentre,
glise..et puis... =
b Elle s'arrêta avant de-continuer,
as: ;
“Et puis j'ai été au cimetière avec

Marie-Joséphe... J'ai pensé. que tu se-
rais content “d'y trouver des fleurs...
J'en. ai mis beaucoup... des chrysan-
thèmes... c'est joli, c'est tout blanc!”

T1 n’y avait pas de tristesse. dans sa
voix, seulement un respect‘ doux et- l’é-

plus

la prenait souvent quand’ elle évoquait,
en présence. de son père, le souvenir
de sa mère morte.

Scize- ans ayaïent passé sur le ca-f
veau .où, jalousemen: Gabriel. avait vou-
lu. qu'il n'y cit gue deux places et que
Sylvie venait de parer dc leurs... Le
temps qui transforme immanquable-
mént les idées et les sentiments qu'il
ne détruit pas, avait accompli son œu-
vrè dans. l'âme, dans l'existence du mari
de Bérengère: La détresse éperdue
des premiers mois de deuil, Je ,décou-
ragement des premières années s'é-
taient atténués, fondus dans une tris-
tesse presque sereine gqu'adoucissait le
culte passionné d’un souvenir toujours
présent; à défaut de l'oubli, la paix
était venue.
Sur les ruines de la vie heureuse, ume

autre vie, une vie résignée s'était édi-
fice lentement, sans but précis, s'était
réorganisée d'après des occupations,
des tendances, des habitudes nouvelles.
Mais Gabriel n'avait dompté ses re-
grets qu'en les cnfermant en lui, qu'en
leur interdisant tout contact avec le
monde matériel, avec la wie quotidien-
ne. Il avait fait de son cœur un temple
et de sa douleur une relique, un trésor
d'amour et de foi caché à tous les yeux.
Au Clos Belloy, dans çette maison où,
pour l'homme qui y avait vécu toutes les
délices rêvées, avant d'y connaître les
pires souffrances, les mioïndres choses
parlaient de Bérengère, il était rare
qu’une voix humaine prononçât, le nom
de la pauvre petite épouse morte en
devenant mère.

...Et de ses années ds très petite
fine, du temps oii, pendant d'intermina-
bles minutes son pére la regardait sans
mot dire, avec unc vague rancune dans
les yeux, du temps ou, parfois, après
l'avoir embrassée presque brutalement,
il s'arrachait 4 son éteeinte enfantine et
sortait de Ja pièce, les lèvres serrées,
les paupières rouges tout à coup, Syl-
vie avait gardé une crainte instinctive
d'effleurer trop rudement la douleur en-
dormie, une peur indéfinissable, presque
physique d'en provoquer ‘es manifesta-
tions extéricures.
Une setonde fois, sans lcver les yeux

Gabriel appuya sa bouche sur la pe-
tite main rose ct i: y eut un silence pen-
dant Jequel les doigts de Sylvie se noud-
rent aux siens.

Puis saisie d'un souvenir,
fille reprit: ;
Quelqu'un était déjà venu, au ci-

metière... J'ai trouvé près de la porte
du caveau, sur Ia première marche, un
bouquet de lis et d'orchidées blanches.
Oh! papa, des fleurs merveilleuses, des
fleurs de paradis!... Je me demande
qui a pu les mettre là... ”
Le frisson du mystère passait dans

sa question, ses yeux cheorchaient, tout
pleins encore de l'extase dont ils s'é-
taient emplis en admirant les fleurs
précieuses.
M. Régnier sourit.
“ Ne laisse pas ton imagination s'en-

voler trop loin, dit-il. Ce doit être tout
simplement mon am, M. de La Teil-
lais, qui les a apportées... ou envoyées
à Beaulieu, ces leurs de paradis...
—M. de La ’l'eilleis? mais il habite

Londres...” fit la jeune fille un peu
déçue, comme si ce nom connu avait
chassé de son cerveau, avec toutes les
suppositions encore mformulées qui y
avaient été un :moment en puissance,
quelque vision chimerique, quelque rêve
imprécis... Passant des limbes où flot-
tent les idées trop fugitives, trop flui-
des pour etre vussitôt Saisies, au do-
maine de la conscience, peut-être ce
rève eût-il pris ia forme aérienne du
fantôme ravissant, de l'être ailé qui,
doué de deux personnalités quoique
toujours identique. à lui-même,
souriait Yadis pour Sylvi<, quand elle
priait son ange gardien ou pensait à
sa “petite maman du ciel?”
“M. de La Teillais cest conseiller

d'ambassade à Londres, oui, mais il
prend quelquefois des vacances, repar-
tit Gabriel... En ce moment, 1! fait le
voyage des bords d: la Lotre en auto-
mobile, avec des amis... Dans la lettre
que j'ai reçue de lui, il Tr'annonçait sa
visite pour le commencement du mois.
Il sera arrivé à Angers lier... et, s’é-
tant souvenu de la Toussaint... il aura
eu cette pensée de...
—C’est une bonne, une délicate pen-

sée, mon petit père!
—Je n'ai jamais rencontré d'être

meilleur ni plus délieæt que François
de La Telllais, fit doucement M. Ré-
gnier. dehors un pes frivoles, sa
mine riante, cette espèce d'optimisme
d'homme heureux qui lui est re et
qu'on traite à tort de légèreté, peuvent
tromper les 8 qui ‘e connaissent
mal... Moi, ils m'ont toujours charmé
comme étant la grète et le sourire
d'une belle santé morale, J'aime ce vieil
ami comme un frère... et vraiment,
c'est justice, car sor affaction pour ta
mère et pour moi, son attitude au mo-
ment de notre atiage ont bien été
l'affection, l’attitade d'un frère. ”

Sylvie ouvrit la bouche pour parler,

la jeune

puis elle regards son père sans rien
dire...

“J'espère, ajouta celui-ci, que nous
verrons La cillais dès gujourd'hui…
Je voudrais te présenter \ fui...
—Je l'ai vu quand j'étais petite...

Je Mme rappelle u'll avait de grandes
moustachés et qu'il m'avait ap ré une

entel-oupée blonde, tout habillée de
fos et de rubans roses... mais I s’ar-
rétent mes pjpentre.. Plus tard, je
suis. entrée a sion Decharme...

de La Teillais n’ont
dé avec mes vicances... 

ion-[zarrerie de la n

| politiques, vivait. avec. son gran
4, fhe mère, véuve du: vicomte: Ro

1- [fonde sympathie nouset.

motion d'une timidité appréhensive qui (les

1€. prépa
‘im'a.mis en rap

de:| Jaufre. qu

     
collection de .mi

dotéd’un’cerveau d: financie
ime ‘d'artiste.., Frengols,
droit et- élève de Ecole des

eillais... Et toutde suiteune pro:
; : ? rapprôchés,--lu

oi--celle qui naît les’contra
1‘faut- croirecar nul. ne:pouva
tainement-se- montrer. plus” diffé

-pâle-irat- de. bibliothèques ec-d
que j'étaisdéjà, que:ce brillan
enthousiaste François’ :de-
toujours avide’ de soleil, «d'air,
ce:et qui ‘semblait n'himer .da
Qu'une-forme rare, cuintetsenci
viel... Nous noul : sommes.beducol
vus; des affinités de goiits nous. or
liés ef, sn bonne grice apprivoisant’ mz
sauvagerie,il a suffi’ de ruelquesmoi
pour faire de nous de très anciens anis,

Sylvie avait Gté son chapeau, ct, sa
se regarder dans la -glace,elle relevait
scrupuleusement les petites .
blondes qui lui dansaient sur, lès

“M. Lecouteler, le. père de m
amie Jacqueline, connaît M: de
Teillais, remarqua-t-elle, se
Beaucoup, oui... les Lecoutellier,

notaires,de père en fils, ont été de tou
temps,je crois, en tappoit d’affaires.
d'amitie avec la famille de La ‘Teill
Me Lecoutellier, le notaire actuel
tout naturellement reçu la” garde . de
intérêts que - François a conservés’

 

La jeune fille eut um petit mouve-
ment. de tête approbatif.

atent, n'est-ce nas? reprit-cl'e.
Mais oui. Le comte de La

 

Teillais;

sin germain de Mme de Croix-Plessis
la grand'mère de ta mère... Ce trés
digne et très aimable gentilhomme ka
bitait Angers, sa ville d'origine, et en
tretenait d'excellentes relations ave
les: Croix-Plessis... C'est par lui
François...

     

  

ma doucement Sylvic,
Gabriel fit un signe d'acquicscement,
Après avoir posé sa pélerine ct son

chapeau, la jeune fille s'était assise sur
un tabouret aux pieds de son père. Un
moment, elle regarda M. Régnier, puis,
comme malgré elle, elle ajouta:

Lecoutellier m'a dit une chose que je ne
savais pas... et maintenant il me sem-
ble que j'aurais un secrez pour toi...
si je te laissais ignorer plus longtemps
que cette chose m'est connue... Jac-
ueline m'a dit que, maman t'avait

épousé contre la volonté de son père...
et que M. de La Teillais était le seul
de ses parents que tu cusses continué
à voir, parce qu'il éteit aussi le seul qui
eût assisté à votre mariage, ”
Les yeux de M. Kégnier cherchèrent

douloureusement ceux dz Sylvie. Ils
exprimaient une sorte d'effroi en
même temps qu'une profonde tristesse;
mais avant que le pauvre homme cût
parlé Sylvie attachant 3 ce regard
d'anxiété son regard d'assurance can-
dide avait repris vivement de sa voix
très claire:

“J'ai répondu à Jacqueline qui es-
érait me vexer, que maman avait bien
nit... et. qu'à sa place j'aurais fait
comme elle. ”

Elle avait prononcé ces mots d'un
air à la fois si tendre ct si décidé, qu'est
dépit de son trouble, Gabriel ne put
s'empêcher de soumre, Mais, par uné
contradiction singulière, à sa joie dens
tendre ainsi parler l'enfant-—au mo.
ment même où :l venait d'appréhender,
jusqu'à en éprouver une souffrance
aiguë, l'expression smplicite d'un re-
ret de Sylvie eftleurant ja mémoire de
a morte,—a sou cmotion  reconnais-
sante, se mélait un: sorte de malaise
jaloux.

Il pensa: “ Me voici du côté des
pères!"
Et peut-être Sylvie pressentit-elle

quelque chose de ce qui se passait en
lui, car clle atténua ce que cette dé-
claration de principes pouvait présen-
ter de trop intransigeant

“ Jamais, foi, tu ne mlempécherais
d'épouser un homme que j'aimerais,
s'il était aussi son et aussi intelligent
que tu l'es!” fit-clle.

Gabriel entoura prs étroitement les
petites épaules nerveuses qui frémis-
saient sous l'etrents de son bras,
“Ma pauvre mignonne, murmura-t-

il, ma Sylvelte cherie... mon silence
est bien coupable, puisque, c'e-t pat
une étrangère, unc camarade malveil-
lante que tu as appris ces choses inti-
mes... I! faut me pardonner pourtant.
Mon chagrin, et aussi. je ne sais
comment te dire’... mes remords ont
eté si profonds, que je suis lache dès
qu'il s'agit de les raviver... "
Très bas, Sylvie demanda :
“Pourquoi les parents de mamas

n'ont-ils pas consenti? Que pouvarent-
ils te reprocher, inon papa? D'être
pauvre?
—Pauvre, je ne l'étais plus. Mo

oncle Belloy, qui venait de mourir ;
Baulieu-lez-Angers, m'avait laissé h
fortune dont nous jouissens aujour-
d'hui... Les Croix-Plessis, au con-
traire, ne possédaient cn tout qu’une
centaine de mille francs et ne pouvaient
doter leur enfant; mais je m'appclais

ni particule...
—Et c’est à cause de czla? d'un pré-

jugé monstrueux?
—D'un préjugé qui me révolte com-

me toi, Sylvette, mais cui, chez les
parents de ta pauvre mcre, méritaif
quelque respect... précisément parce
qu'il &ait désintéressé...
—Mais ces Croix-Plessis n'avaient

donc ni cœur ni sens commun?” con-
tinua Sylvie avc une émotion indi-
gnée. “lls nc comprenaieat donc pas.”

(A Suivre)
10:

Demandez nos circulaires
et copies de contrats envoyées
gratuitement. La Société de
Crédit Hebdomadaire Limi-
tée, 107 rue St-Jacques.

 

 

 

Angers... -

tM. de La Thillais nous est un peus

son grand-père paternel, était le coù-.
yp 4s

’.

ety

we tu as conru maman,” affir- -

y a quelques jours, Jacqueline

très bourgeoisement Régnier sans titre,
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dreinieur fondation. Il y aura ‘grand'messe

 

“eipour le banquet.

    

     

  
  

 

1€ mème où Sir Wilfrid Laurier avait

 

  
   

  

  

  

 

  

 

  

     

    
  
   
  

    

  

     

  

   

  

  

  

  

  
  

   

  

 

  

   

   

 

      

  

 

     

    
  
  

 

N6
bre
ca

à.page, ‘la publication d'un ro-
fides“plus ‘intéressants,

LESPHYNX BLANC,
Guy’ Chantepleure, auteur fort

‘pulgic et particulièrement des

pour ‘lesquellesi} à ‘écrit des

Æ'SPHYNX BLANC

bsclument: inédit, au. Canada.
une primourlittéraire d’un -goût

ous avons la bonne for-

me: e'pouvoisoffrir aux lectrices et
(@xilectèurs du “Bulletin”.  

  

nie

ri)

EST-CE VRAI ?
VB 2. —

PRESSE CHANGE ENCORE
;_PROPRIETAIRE

he (Dépêche spéciale) ;

Winnipeg, 21—MM. MacKenzie ct
jh, les deux entreprensurs construc-

teurs,qui viennent de traiter avec M.

fe

 

  

  
  

rpont Morgan, auraient pris la place
Hugh ‘Graham dans le règlement
du journal La Presse qui res-
ournal iinistériel sous la dircc-
M. A. Dansereau,

  

+10:a.
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REJANEA L'AUDITORIUM
“BROYESURLA VOIE-—

 DIXIEME ANNIVERSAIRE

(Dépèche spéciale au BULLETIN.)

Fie Québec, 21—Clest lundi que l’incom-
iCDirable Réjane sera à l’Auditorium. La
agente -des billets lundi matin a dé-

passé ‘la. somme de $1,000; c'est dire
“rai'il'y aura foule quoique ces représen-
lations aient été dénoncées au prône de

x [putes Jes € lises, dimanche, à toutes
‘tes messes, Le Soleil et 1 livènement
cont’refusé de publier les réclames et
‘même ‘l'annonce de la grande artiste,

Jidont:]é nom cst actuellement dans tou-
tesles‘bouches. La compagnie de l’Au-
“ditoriüm. a tenté de canceller cet en-
‘gagement, mais la chose était impossi-
ble. Réjane jouera donc à Québec!
—Un jeune homme du Lac Noir,
mté de Mégantic, “âgé de 20 ans ct

sourd-muet, Henri Gagnier, seul sou-
en de sa mère qui demeure à Danville,
‘est fait uer par un convoi du Qué-

   

urvécu que cing heures à ses horribles
Blessures. Il était à l'emploi depuis une
“couple de mois de la Black Lake
“Chrome and Asbestos Co.
“—Le banquet annuel des Étudiants
ti médecine, qui promet, cette année,

‘’d'êtré une brillante fête, sera donné
ehdi, le 26 janvier à l'Auditorium.
z==Une belle fête se prépare pour le
*p janvier, Les membres de la Garde
ndépendante |Champlain céichreront
ivec. grand éclat la dixième annee de

nilitaire, banquet monstre dans l’a-
srès-midi ct représentation le soir dans

a salle dc la Garde. Plusieurs ora-

At leirs:-distingués ont déjà été invités
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“ M. LAFERRIEREELU PRESIDENT

“DE LA TRIBUNE DES JOURNA-
To LISTES

 

 

41 /L/ASSEMBLEE DE M. WINITNEY

(Dépêche spéciale au BULLETIN.)

‘Ottawa, 21—La tribune des journa-
“listed a élu hier M. Rodolphe Laïer-
:rière; correspondant de La Presse, son
président pour l'année courante,
MM. Whitney qui n'a jamais été po-
liticitn, qui est plutôt fait pour obéir
que pour commander, qui n'est chef
que de nom, a tenu une assemblée hier
soir au théâtre Russell, à l'endroit

 

 

rié la veille en sa qualité de citoyen
lecteur d'Ottawa en faveur de l’hon.
“GW. Ross. Comme on devait s’y at-
“tendre l'attraction n'étant pas la même,
“d'assistance était pitoyable, et M. Whit-
ney, au lien de remporter un succes, et
‘montrer sa force, a subi une defection
en montrant sa faiblesse. Le théâtre

“était à moitié rempli. M. Whitney a
3p uyé la candidature de ses deux can-

; ts, MM. Murphy et Ross incapable
de se défendre eux-mêmes.
Le premier à cause de son incompé-

tence et Je second à cause de ses vieil-
t les campagnes d'autrefois dans son

-. Journal contre les Canadiens français.
M. Napoléon Champagne figurait en-
sore à côté des pires ennemis de notre

ST-PETERSBOURG EN ‘ETAT DÉ
SIEGE ~
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100,000 HOMMES VONT:MARCHERCONTRE LE CZAR*

LES SANS-CULOTTES DU zoème
“SIECLE

St-Pétersbourg, 21—La ville anjour-
d'hui présente l’aspect d’une ville en
état -de siège. Les soldats en ont pris
possession. Toutes leg rues sont rem-
pliés de troupes ct les escadrons de ca-
valeric ct de gendarmes sont dans tou-
tes Jes rucs. Les manufactures, fermées
par la grève, sont entourées de cordons
de soldats.
Par toute la ville, l'on voit des pla-

cards, disant au peuple de ne pas s'as-
sembler.
Malgré les énergiques mesures prises

pour sauvegarder la ville, les habitants
sont dans Ja plus profonde terreur. Le

mettre .à sac et beaucoup de magasins
sont fermés ce matin. Les grévistes
ont donné l'ordre que pas un imagasin
ne soit ouvert demain, matin, alors
qu’aura lieu la grande démonstration
au jardin du. Palais. Les autorités font
tout ce qu'elles peuvent pour éviter
cette démonstration, mais les ouvriers
semblent résolus à vaincre ou à mou-
vit. i
Le père Gapon, qui dirige le mou-

vement révolutionnaire, se multiplie et
organise la révolte. s1l dit que l'assem-
bids aura lieü sur la place du palais,
quoiqu'il arrive et que les manifes-
tants sont résolus de mobrir, s'il le
faut. Les révolutionnaires russes sem-
blent retourner aux révolutionnaires
français de 93.
« marche sur le palais -du Czar,

sera la marche des parisiens sur Ver-
saîlles, ”
“Les manifestants de demain, même

s'ils ne portent pas le bonnet rouge des
sans-cujottes, marcheront comme les

Louis XVI
Les autorités cependant ne manifes-

tent aucune inquiétude et les’ troupes
semblent assez fortes pour repousser
toute tentative de violence. Les rues
sont gardées par les Cosaques et les ré-
giments de la Garde.
Deux régiments de ligne sont arri-

vés de Riga.
Si cependant le sang coule, Dieu sait

quand viendra la fin.
Les aviseurs de l'Empereur lui con-

stillet de réprimer la révolte d’une
main ferme, car s'il cède, il fera sans
doute ce qu'à fait Louis XVI.

Il n'y a eu cette nuit que des. dis-
putes d'ivrognes, mais une foule de
personnes soupçonnées de tremper plus
ou moins daus la révolution ont été ar-
rétées.
On dit que toutes les boulangeries

ont résolu de couper les lignes de télé-

complètement la ville de St Péters-
bourg. La situation est des plus criti-

rendre au palais demain,” mais il ajou-
ta, dit-on, “ils devront y aller armés
Nous avons tenté de nous montrer pa-
citiques, nous en avons appelé aux pa-
trons qui n'ont pas voulu nous écou-
ter, la burcaucratic n'a rien vouln faire

trons. ”

protégeront l'Empereur, s’il vient au
jardin du palais, demain.

giment  Prepnivjensky a declare qu'i
refuserait de tirer sur la foulc.

St-Pétersbourg.

virounent la ville sont concentrés à St
Pétersbourg. Ils doivent farmer un cor

impérial. ;
St-Pétersbourg, 21—La situation sem

troubles ct les autorités se croyent mai
tresses de la situation. Cependant le
délégations ouvrières continuent leu
oeuvre de recrutement.
Les bijoutiers memes se sont joint

dwnest mort aujourd'hui.
Paris, 21—Les avis reçus de Russi

de la Russie et en Poiogne.

guidé par la politique, entraine la chut
uu régime actuel.

UNE SUPPLIQUE
St-Pétersbourgé 21—Le père (gupo

dont voici le texte:
“Votre Excellence,

personnelle est assurée. ll viendra

pétition.

pile de la Russie, de remettre cette Je

je suis irrévocablement résolu ain

rendre au Palais d'h

tes et non par des manifestes, ”

ouvrières.

nistre de Ja
connaissance des demandes des gr
vistes. ]! a dit que chacun devait fai

Le père métropalMain, Antonius
prononcé l’anathème contre le
Gapon pour avoir incité le peuple
révolte,

a

sévolutio

à” fauté‘sur:lafamille impériale.
Lifoutpend“due Ai:

Feaponiable0a
Hra
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“|tersbourg et’ des envi

bruit court que les grévistes vont tot

vont être fermées et que les grévistes D, P. Locker et fils.

graphe ct de teléphone afin d'isoler

ques. Le père Gapon apprit que Je gou- |été détouverts aujourd'hui, Les bü-
vernement avait l'intention d'empêcher [lets ont été signés par Mme Chad.
la manifestation de demain, et déclara weck et endossés par Victor Fres-
alors: ” Les hommes devront tous sc |singer. Fressinger.a fait récemment

pour nous, il ne nous reste qu'un 7P- [rencontre qui a eu lieu entre“son au-
pel, et notre dernier espoir est Cans tomobile ct une rmetocyclette. Une
| Empereur lui-même. “ S'il refuse de |des roues de l'automobile s'est brisée
nous voir ou s'il nous donne l'ordre de |et M. Croker a eu les deux jambes
nous disperser, alors nous nous bal. brisées.

Le père Gapon à organisé une garde
de quatre cents ouvriers assermentés qui

EEEoars EAI
D'autres rumeurs montrent ciaire-

rement que l’armée refuscra son cen-
cours pour réprimer la révolution à Paris, 21—Le président Loubet a ap-

St-Pétersbourg, 21—Tous les régi-|un ministère.
ments de cavalerie des districts, qui en-| M. Rouvier se consultera avec ses

don de defense tout autour du palais] Il est entendu que M. Rouvier ne

ble s'être améliorée. Il n’y a pas eu de jte à la Chambre

àlargrève. Romanoff. l'officier de po-jienir le peuple dans un état d'excita-
Fitezqui- a été blessé durant l'attentat [tion, On croit ici que la nomination de

indiquent que la grève s'étend au sud jtous les partis. Le président fit remar-

La situation est des plus sombres et |tente, alors qu'une délégation parle-
. . , . . ; : J
l'on s'attend à ce que ce mouvement, 'mentaire se présenta pour lui offrir les

a écrit une lettre au ministre de” Vln.
térieur, le Prince Sviatopolk- Mirsky,

“Les ouvriers de toutes les classes
désireraient voir l'Empereur à 2 heures
de l'après-midi, le 22 janvier, dans le ; .

jardin du Palais, afin de lui exprumerj Paris, 21—Mme Humbert travaille
les désirs et les besoins du peuple russe. (toujours à la prison où 1 [
Mes amis les ouvriers, mes camarades

|

corsets. Son travail assidu doit d'ail-
et co-travailleurs m'assurent que Sa leurs faire terminer sa peine sou peu.
Majesté n'a rien À craindre. Sa sûreté, Mme Humbert s'attribue la chute du

nous comme l'Empereur courageux d'uni  Révemment la cé'ébre aventurière
peuple courageux, pour recevoir notre etait à l'hôpital, mais elle est aujour-

“C'est le devoir sacré de Votre Ex-
cellence, à l'Empereur comme au peu-

t-| Paris, 21—Le cadavre de Louise.
tre à Sa Majesté, ainsi que notre pé-! Michel, la célèbre révolutionnaire, qui
tition ci-jointe. Dites à l'Empereur que i

que les ouvriers qui m'accompagnent|tin. Louise Michel est morte à Mar-
et les milliers du peuple russe, de me|seilles, le 18 courant,

iver afin que l'Em-
pereur montre sa bonne foi par des ac-

Le document est signé par le père! Londres 21—Le roi Edouard et la
Gapon et 11 représentants de sociétés‘ reine Alexandra sont arrivés au châ-

St-Pétersbourg, 21—Le père Gapon) Ce scir le roi a donné un diner.
a.ceu”une longue entrevue avec le mi-

ustice, et celui-ci a pris

son devoir et agir selon ses convictions.

On"s'attend à une révolte des trou-

Aucun ;des ouvriers ne blime YEm-{ j
eut, ‘mais ils semblent tous rejeter| Lee

Lg

et sur-|  . QUE

rre)en [PhotographeAE grip

PelFrom,<f, ;

Tx =
bi
4

ofits sh Sb, ac

La ville ‘est. désert
occupent‘les rues =...
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Lamaison LORGE& CIE, asrue

St-Laurent, -fait une‘réduction inoue:
danstoute ses fourrures,d'icià/la-fin:f-
ds ce mois. Profitezen. . …<
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IL SE PEND

riste du théâtre Métropolitain s'est peri:
du dans sa loge aujourd'hui. 725”

Il fut trouvé ‘mort une -demie“heure
après avoir été vu cn train de causer:
gaicment avec des danseuses. On ‘croit
u

vaises nouvelles reçues de sa famille.
11 était âgé de 38.ans et marié +

LES SAUVAGES DU MEXIQUE-

Nogales, Arizona, 21—Les corps. des
cing américalns qui ont été assassinés
par les sauvages aqui à Sonora, Me:
xique, ont été ramenés icl aujourd'hui:

depuis peu de l'Illinois,

Fall River, 21—Des avis ont été af-
fichés dans les manufactures de coton”

de salaire de-124, pour cent. Cette ré-'

qui ont travail
nes de grève.

UNE PLAISANTERIÉ

é durant les 26 semai-'

sf

che atteignit Bell dans le cou ‘et celui-‘

un coup de fusil sur Thomas,
Le coup frappa Thomas dans Vesto-

mac et il expira au bout de quelques
minutes.

Lancaster. Penn, 21—L'avis suivant
a été placé sur les portes de la banque
d'Epargnes de la ville:
“Les directeurs de cette banque ont-

décidé d'en fermer les portes. Tls sont
convaincus que tous- les déposants se-
sont payés.”

Cette -banque a été organisée cn
1902 avec un capital de $150,000.
Depuis plusieurs mois déjà, on en-

tendaif parler de faillite. C'était autre-
fois une banque particulière dirigée par

L'AFFAIRE CHADWECK

Atlantic City, N. J., 21—Des billets
protestés, au montant de $28,000 ont

une faillite de $102,000.

TUE DANS SON AUTOMOBILE

Daytona, Fleride, 21.—M. Croker,
a été blessé aujourd'hui, et son-mé-
canicien Raoul a été tué, dans une

 0—

à —

LE NOUVEAU CABINET
FRANCAIS

pelé ce matin, M. Rouvier pour former

“amis et rendra réponse aussitôt que
- |possible.

formera son ministère qu'après avoir
“leu l'assurance d'une majorité suffisan-

-| M. Rouvier demeura plus d’une heu-
sre au palais de I'Elysée, discutant la si-
fftuation. Le président Loubet a mani-

festé le désir de voir se terminer les
S dissentions actuelles qui ne servent qu'à

M. Rouvier sera le gage d’une ère de
€ {paix ct qu'il sera possible de concilier

quer combien il désirait la paix et l'en-

€ ,compliments de condoleance au sujet
de la mort de sa mère. M. Loubet dé-
clara que jamais il n'avait eu autant
besoin de sympathie et de consolation,
et qu'il était heureux de choisir cette
occasion pour demander aix députés
l'unité, la cencorde et la réconciliation
qui sont nécessaires à l'intérêt du pays
et de la république.

L'AFFAIRE HUMBERT

n

clic fait des 
à [ministère Combes.

d'hui rétablie.

LOUISE MICHEL

e s'était baptisée du nom de vierge rouge,
sila été amené de Marseilles ici, ce ma-

LA PRINCESSE VICTORIA
MALADE

tean Windsor ce soir, de Sandringham.

é-|toria. qui souffre d'une attaque d'in-
re fluenza.

a JOYEUX AVENEMENT

cultés politiques,du’pays. .
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‘New-York, 21—Fritz Tarsh,un cho- 3

eat
mount: demain soir -au-:patinoir” Victo:|

ve fia. Les amateurs canadiéns-français fie
e son suicide a été causé par de maux-|-doivent pas oublierque. leNational: res

quiertleur ‘préesnce cé

2 Victoria vainqueur
Plusieurs: centaines-de personnes.‘ont {sas

assisté. hier soir,à. la partie jouée auf,
patinoir de larue:Drummond."-# > 1]:
Je Victoria mit_de-nouveau ‘une, vice|:

toire À -son crédit-en triomphant
On dit que les victimes étaient arrivées:| Shamrock- par. un score:de‘7à2: =

; Ch ‘turamjampions ” de la:C. A;H: Le n'ont- 20. 1
LES PATRONS sf VENGENT. pas “déployé :toute leur ‘habileté; ‘ils :au-:17Se cotrse,~Ter, Joe Lesser; ze:

malgré que::le score. soit assez “élevé;
aujourd'hui, annonçant une rédystion |~ Lapartic:fut très rhde-etcles: arbi:

‘tres Ross et Burham dureil

duction s'applique aux

-

4,000 ouvriers| plusieurs joueurs à la clôtur

ih pai-"| ‘Parmi les-athlètes qui se:sont
‘distingués-:ous avons remarqué: G-

| WiCummings, Bowie, Howard,-etc
— |: Stephen: Kent l’ancien covet-point: €

Jonesville, Louisiane, 21—Evans Tho-![-National “fuit. très ‘ admiré:‘des-specta-;} de
mas, qui voulut faire une plaisaiiterie’| teurs et ‘sauva plusieurs positions.dani="Fdei

À un de ses amis, en fut-Jui-mémo la‘| gereuses.. Sh

. victime. Ayant ôté la-balle d'une car- |
héros de la liberté. ont marché contre] ouche, il pointa son fusil contre Chs|clubsrendit-la partie très excitante"

Bell et tira. La hourre de fa cartou-: 2 première période du jeu :fut‘de
“toute -

BANQUE EN FAILLITE “| Fry

Les docteurs Irères et Laking ont été
appelés au chevet de la princesse Vic-

T¢| Madrid, 21—Le roi Alphonse XIII, à
l'occasion de l'anniversaire de sh-nais-| Classe de 2.40, bourse,
sance, a accordé une amnistie & tous|a24; b 5

pes, aldrs, comme le dit le mot célèbre » eeSe politiques, Ivoter les |.

es
a A cené serà plus une révolte, mais une sora faitieed ae su

 
i. ‘National vs.Westitoun
wLe-: National rencontrera’’-le

 

  cet”événement:

  

 

… Maisil est bon de’ dire.queno

faient pu faire cortainementi:;mieux;
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=Tivalité. qui existe. entreles-deux

 tité; ‘êt les combinaisons ‘ra;seatite, et les Fapl-;{:
ci se croyant- victime d'un attentat -tira:|'des du Victorin lui donnérent-aussitolL}

Pavantage.-sur ses adversaires,"
Au signal: du’ refèree. les équipes, s’al-.

lignèrent -comme”suit.

: buts Kenney.
Bellengham Point |T, Brennan
:S, Kent -'  cover-point Granary
Bowie avant VW. Cummings
Russel avant Ross
Gilbert avant Murphy |
Howard centre G. Cummings, =

SOMMAIRE
rer demi-temps

1—Victoria,
2—Victoria.
3-—Victoria.
4—Victoria.

~ 2e demi-temps

3—Shamrock.
6—Shamrock.
—Victoria.

Victoria.
g—Victoria.

Le National à Québec
(Dépéche spéciale au BULLETIN)

Québec, 21—Le club National a été
défait par celui de Québec. La partie a
été très intéressante malgré le score de
13: à 2 L'assistance était très nom-
breuse ct l’enthousiasme des joueurs
comme des spectateurs était magnifique.

Aux Etats-Unis
New-York, 21—Le club Montréal a

défait le club Crescent ce soir, par un
score de 2 à 1. TN
A Rochester, Cornwell University, 6;

St. Nicholas, 2. - .
A New-York, Harward, 6; Prince-

ton, 5-

LA LUTTE

A Chicago

Chicago, 21—Les officiers de "1 uli-

nois Athletic Club” ont décidé d'in-

troduire le Jin-Jetsu dans le program-

me gymnastique

.

du club. sufregiro

Tometa, professeur de lutte au collège

militnire -de Tokio, a été engagé pour

remplir les mémes fonctions aux Etats-
Unis.

LA RAQUETTE

Halte-là Le Montagnard

Les membres dy club des raquetteurs

Le Montagnard doivent aller diner au-

jourd'hui à Ahuntsic, chez Peloquin.

Le départ aura lieu des salles du

club, No 46 rue St-Hubert, à 9.30_2.m.

Tous les membres sont invites a

prendre part À cette sortie et surtout

d'amener quelques amis avec eux, afin

de faire aimer davantage le joli spart
de la raquette.
Nos gaies raquetteurs ont un pro-

gramme bien rempli pour cetle semai-

ne; outre cette sortic_ d'aujourd'hui, il

y aura demain, lundi, “Tramp” du

Holly. Les Montagnards sont invités

tout: spécialement à prendre part à ce

tramp, qui est celui des vétérans et qui

ne manque pas de laisser une bonne

impression parmi les jeunes. i

Mercredi prochain, grand Union

Tramp aux flambeaux de tous les clubs

de raquetteurs de la ville et de la ban-

lieue sous les auspices du Montaguard
et du * Tuque Bleue ”. Le départ de la

section de l'est se fera du Viger à 8
heures p.m. precises, sous le comman-

dement du capitaine J. C. Brisson du

rues St-Denis et Ste-Catherine pour al-

ler rencontrer les clubs de l'ouest au

que le gouverneur-général, Lord Grey,

sera témoin de cette procession.

sor à 8 heures 15.

LE TURF
Courses au Bout-de.l'lle

avoir: lieu à cause du mauvais temps

suivant, ia semaine ‘prochaine:

    

wh

dur 5
   

   

es. plus’ i
t-

    

  

 

  

: principaux qui ont” jusqu'ici donné*le

Montagnard, et l'on passera par les

|

ne l'on avail déposé un énorme placet

La distribution des flambeaux auca

lieu au Viger à 7 heures 45 et au Wind-

M. Fred. Noseworthy, le fameux coû-
teur du Montagnard.days une entrevue
à propos des conrseg=dü. mois prochain,
dit qu’il a confiancé de remporter le
championnat, encore cetteannée, ct sa

er la fameuse cou trathcona. Il; y
ui fait beaucoup plaisir uc M. Bob l'opéra do M. Spo
Dapisex-champion, soit de la parties
car rendra la course que plus in- 4
téressante. 11 dit quaprés ces courses, tout le monde. Mais quelques jours

il a l'intention de sc retirer de l'arène.

mais ‘la directioh espère,-avec l'aide de
la Providence, de pouvoir remplis, à

“ Premier jour, pnérercdie 25 Jdnvier.

+ ’. 2x JR | de

 

‘fürlongster.
18;D  
  

icbank; 3c,. Merry acroba
E44 FF cl LETSA ESS
6e. course; 1 mille,344 —Ter,
Vivian; ze, Hymettus;: es.
Temps: 309. © “0

Leda LA BOX
> Philadelphie,‘ 21-Budd
Chicago, œui-se ditchampion di

“battu. Jack:Bennett :d

   

    

 

  grand tourrioi
ont. déjà- étéreg

     
té ‘reçues

>-Conkim;. Rein,
2 toei “Sharrock | Chicago,+ Stark, Gardner, Morris ‘et: Joke

Victoria + Shamrock. Pcggenburg,de New-York, : sont.les | 3; 1

on exemple. Ce’ tournoi.commencerale
30 janvier prochain. US   

  

   

   

LA SITUATION .
'

Tokio, 21—On dit ici que l'armée
russe stationnée à Moukden a reçu les
renforts de quatre divisions, On estime
‘effectif total - de l'armée russe, à
l'heure actuelle à 300000 hominies de
toute arme. Les quartiers généraux du
général ‘Kourapatkine*sont. sur la’ mon-
tagne de Fong, tout près de Ja ligne
Moukden-Tushun. Depuis quelques
jours les russes ont beaucoup renforcé
leurs ailes. Fn ce moment, deux divi-
sions et demi font face au général Oku
deux corps d'armée sont- opposés au
Hgénéral'Nodsu ct fu plus grande par-
tie des trois corps d'armée sc trouvent
vis-à-vis de Kuroki. 7
: Entre les deux armées se trouve une
ligne de retranchements,
Les avants-postes de: Kuroki ge trou-

vent À moins de 500 verges de retran-
chements russes, sur la ligne ®s rpée
près de la montagne de Kuantalien.
L'artillerie et la mousqueterie se font
entendre continuellement, mais étant
donnélà température très basse qui rè-
gne en ce moment, une grande bataille
ast fort peu probable,

 HE

8i vous semez vous récolte

rez.

Prenez un contrat dans La

Société du Crédit Hebdoma-

daire Limitée, 107 rue Sf-

Jacques. x

MUSIQUS Dour les Sous

 

 

M. Charles Joly & raconté dans
Ausiea deux asecilotes bien amusantes
atir le célôbre compositeur de musique
italien Spontini, l'auteur do la Vestale:
Spontini n été le héros de tant d'his-

toires drôles qu’on en arrive à oublier
chez lui le musiclen au génie pompeux
et solennel, pour ne plus se souvenir
que del'hoimine qui à tant fait rire.

C'est À Berlin surtout qu'il fut objet
de plalenuteries sans fin, À propos de
son Agnès de Hohenstauffen, que 1 on
avait montée À l'Opéra de cette ville
et dont l'orchest ation était si bru-
vante que peraunne ne voulait occuper
ee pluces avofsinant les instruments
de ouivre et la batterie.
Un matin, le roi de Prusse s'aperçut

ans la main de la statue du général

. ylut cette requête:

palaia et l'Opéra, afin que je pusse re-

un biuit auquel de la guerre n’est

tranquillité, les rè
n

seral reconnaissant:

lus tard, une autre hi
ole& sou comlre.

  

éndu. Alors,ilcondulsit sonmalade
taitAgnd
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MERCREDIETJEUDI
2 et26.Janvai, 2

 

     

  

 
$35,000 deM1

"| Nouveaités, +
| chaussures;toiles /d

“selle---émaillée,.:

 

  

 

 

 

|cravates; :\ sousLvét ! lure;
‘| bal rapluies;":couvertes,-corsét
dainages, ru ‘articles de.’mode:
marchandisesendommiagées-pa
et lé:feu, articlés de-fantaisie
La AUSSI UT
Jeudi, Je. 26,, à ix “heu

grande quantité dè ferronueri
cles émaillés,peintures, etc,

COTTE.FR

 
 

 

Tel. Bell Est 3115: -=
Fel. des-Marclh. 1941 ~=

Henri Larivière,|”
IMPORTATEURDB. |,

" VINSET LIQUEURS:|
258 RUB RACHEL, |.

C. E.Lamoureux & Cie
TAILLEURS  -.:--

|Toujours en’mains.les.imeilléü
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;Olgaresdatchix
a Sallade:Quiles);

Tél.BetB03
   

  
  

  

  

 

   

  

 

  

      

  

  
      

 

marques deLiqueurs, Vits'et. Cigares.:
- Magnifique--Sallede- Quiles’ atts
chée au restaurant, où'd'intéréssantes -

 

“ ET HANUFAOTURIERS-»

 

 

 

omens SER
E ST JACQUES|* oe
MONTREAL “oe

F X. PLOUFFE,M. D-
MALADIES BPEOIFIQUES

408 AyeHotol-êe- Ville

® Marchands 142
Heuresde Bureau : 8 à 10 A, M, 2ü4et
6A8P.M.

 

Tel, Est 1G82.

 

Maurice Perrault
Architecte Ingenfour

15 COTE ST-LAMBERT

Coin dela rue S!-Jacques.

TEL MAIN 606
 

Pour vos habits sur Commande et]=
Réparages de tontes sortes

J.N.LEFBBVRE
TAILLEUR

1120 RUE DeMONTIGNY
MONTREAL.

Réparages do fourrures à bas prix.

« LE PASSE - TEMPS "”
(paraissant tous les deux samedis.)

Seul journal musical français enAmérique
Pabile à ahagne numéro 16 pagen

© votale et instramen-
des meslieura auteunme |. -

Æm-Donne des srticles lasirucils pour Pro-
fessou:s et Blevs.

Atonnement { Un an, f1.40 : 6 mois, 75 cts.
En vente partont, 5 C, le numéro,

La Publicité Générale
25 Rue St-Jacques,

2ème ETAGE,"[Et
Téléphone Main 3840: |

 

Blücher, élevéu entrelu derneure royale
; à te etl'Opéra.

Windsor où il est plus que probable Le Cr envoya chercher le placet, et

 

“Site, vous m'avez fait l'honneur de
mo faire élever uno statuoentre votre

poser en paix, jouir de votre vue bt
entendre de bonne musique. Mais'dé-
quis quelque temps, jo suls étourdi'Par

comparable. Empécher donc, pour ma
ntations de

tnl, et je vous en

Rédaction

L'anecdote courutla ville et divertit

stoire porta la

On racontait qu’un médecin, ayant
un malade atteintd’ane surdité com}

Les- grandes courses annoncées pour plèteànllrare :
le commencement de ce mois n'ont pu produire la guérison. . Le

*| IE avait conduit son client à des;ez-;[
grolçes de tr qu Fanon,|enayant;soln; ve

rovices ‘ or tou es “engins: de“{
In eatisfaction de tous, le programme Sarre| maisTe sourdn'avaitrien coy) ge

    en
7 i An

ie o
n

 

      
  

parties so jouent tonsles soirs,

  

     

  
     

 

  

    

  

Heures des repasà asc.: d
2 hs et de Gà 8pm

Cing billets Dour.$1.00: Service. d
=Classe: 0 i:

* ED. VALLIERES, Prop:
254 RUE RACHEL ®etreMemtassfii, = 1

 

 

 

 

  

   

Jos ‘L'Heureux *
BIJOUTIER- LL

1423 RUE STECATHERINE  -
Entre Visitation et Déaudry

MONTREAL

  

Diamants et Montres de choix, . ~~ .. . ‘
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| Benard Champa:
    

  

  

   

   

    

  
  
    

   
  

   
      

   

  
   _ Architacte dé'Jardins:

14Côte Placë:d'Arme: “Mooe.d'A
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